
1915, 17 juin,  des diables bleus de l’Hilsenfirst 
Le 17 décembre 1914, arrivent à la caserne Chabran, à Draguignan, Michel Marcel Emilien, 
chaudronnier, né à Cabasse (83) le 30 juin 1895, fils de Désiré Constant et de Marthe Brun; 
matricule 914 et Giraud Antonin Louis, boulanger, né à Saint Tropez le 6 octobre 1895, fils 
de Louis et Félicie Siandre; mat 344. Ils sont incorporés au 7e Bataillon de Chasseurs Alpins. 

En juin 1915, aux environs de Metzeral (88), le commandement français cherche la percée 
dans les Vosges. Une brigade de chasseurs alpins doit rompre le front Allemand dans la 
région Nord de l’Hilsenfirst et pousser en direction de Munster. Le 7e BCA est en pointe. 
C’est à lui qu’incombe la rupture du front adverse et l’exécution du premier bond. 

Le 14 juin commence une lutte épique. A 15h30, après une préparation d’artillerie de 3 
heures, les premières vagues attaquent dans le ravin de Wustenrunz. L’ennemi réagit par une 
violente fusillade. La 6e compagnie, commandée par le capitaine Pierre Manhès, avec une 
partie des 1ère et 4ème compagnies du 7e BCA postée en avant-garde, est encerclée.  
Le soir, sur l’Hilsenfirst, ces 137 chasseurs cernés, se retranchent rapidement dans une 
clairière. Ils rassemblent le long du sentier des rochers de grès et de granit. 
Le 15, un peu avant 10h, les Allemands progressent péniblement le long des pentes 
extrêmement raides de la face nord. Manhès écrit : « encerclés mais non prisonniers et décidés à 
lutter jusqu’à ce que nous puissions nous dégager ou être dégagés. ». 
Les chasseurs font rouler les blocs sur la pente et c'est une véritable avalanche qui déferle sur 
l'adversaire en pleine ascension. Rochers et Allemands disparaissent à toute allure vers le bas 
de la colline.  
Le 16, la lutte continue sans faiblir, confiant dans ses camarades pour les délivrer, Manhès : 
"Vers 10h30, nous voyons, loin derrière, des chasseurs de chez nous s'agiter. Je fais faire 
immédiatement des signaux avec nos fanions de signalisation. Nous attirons enfin l'attention de nos 
camarades et nous finissons par entrer en communication..." 
Ils échangent, d’ailleurs, avec eux, en provençal, par dessus les lignes assiégeantes.  
"Nous échangeons quelques indications précieuses puis on nous promet pour le soir une grosse 
attaque et inch allah, la délivrance. La signalisation un peu lente, a été aidée par des dialogues hurlés 
en langue provençale. » 
Tout en combattant, ils renforcent leurs fortifications de fortune et réussissent à faire dix 
prisonniers. Les munitions comme les vivres se raréfient.  
Enfin, dans la soirée du 17, à 18h, sous la protection d’un tir d’artillerie, le détachement est 
délivré par une compagnie de volontaires des 7e et 13e BCA.  

174 diables bleus, pour l’ensemble du 7e BCA, ont été tués lors de la bataille dont les 
deux varois de 20 ans, Antonin Giraud et Marcel Michel, le 16 juin. 

Cet épisode souleva l’admiration des Allemands eux-mêmes et le 7e BCA fut cité à l’ordre 
de l’Armée. En souvenir de son attitude au cours de ces quatre journées mémorables,  
"La 6e compagnie du 7e BCA sera dénommée Compagnie de Sidi-Brahim. En souvenir de l’exploit 
qu’elle a accompli dans le Wustenrunz… Honneur à eux", ordre du jour du 26 juin 1915. 
Le Figaro relate :  
« Une compagnie de ces braves, avant-garde de son bataillon, au cours d’une avance impétueuse, 
brusquement coupée du gros des troupes et cernées par des forces allemandes considérables, refusa 
de se rendre et se maintint quatre jours, en dépit de tous les dangers et de toutes les sommations, sur 
le terrain conquis jusqu’à l’instant où des effectifs de renfort vinrent la délivrer. 
Il est bien qu’il en soit ainsi et que ce tout petit détail d’un glorieux épisode de guerre nous vaille tout 
à coup cet heureux rappel méridional. De la sorte se trouvera démentie la fâcheuse et injuste légende 
qui prête moins de courage à ceux qui ont le plus d’accent. 
Rappel encore du 15e corps ! 
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